
SYNDICATS CGT DES CHEMINOTS DE LA SARTHE 

Samedi 28 Avril, journée mondiale sur 
la sécurité et la santé au travail, les che-
minots ont rejoint le rassemblement 
prévu devant le siège du MEDEF au 
Mans afin de mettre en avant la lutte 
pour la culture de la sécurité. 
Chaque année, le mouvement syndical 
mondial rend hommage aux victimes 
des accidents et des maladies du tra-
vail, l’objectif étant de mettre l’accent 
sur la sécurité et la santé au travail. 
Dans la foulée, plus de 60 participants à 
l’assemblée générale, ont pu entendre 
les déclarations de l’intersyndicale.  
Exceptionnellement, une seule assem-
blée générale a eu lieu sur cette sixième 
séquence et à l’unanimité, les chemi-
nots ont décidé de la poursuite du mou-
vement au 3 mai. 
Avant de se donner rendez-vous dès 
jeudi pour un piquet de grève au Pôle 
Social à 6h, il convient de ne pas ou-
blier la manifestation du 1e mai, jour de 
fête internationale des travailleuses et 
des travailleurs. 
Nous vous attendons donc à 10h00 
place de la préfecture au Mans nom-
breuses et 
nombreux.  
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 : 02.43.28.71.00 

 : cgt.ufcmsarthe@yahoo.fr 

Touche pas à ma SNCF ! 

La CGT mobilisée en toutes circonstances ! 

Dans cette grève atypique, les journées sont 

positionnées 2 jours sur 5 jours. Cette sé-

quence s’est donc déroulée le samedi et le 

dimanche. Ainsi, les militants de la CGT ont 

donc pris du temps pour préparer les futures 

séquences de grève, sans oublier de préparer 

l’initiative interprofessionnelle du 1er Mai. 

Nous avons donc pris le seau de colle et les affiches afin d’informer la 

population . 

Militant en toutes circonstances, un jeune militant s’est distingué, en 

ne faisant pas de collage mais en faisant un crochet à l’AG juste avant 

un ….mariage ! 

Autre proposition d’action, un geste solidaire (Don de sang) est envisa-

gé pour la séquence des 3 et 4 mai, 

alors militants de la CGT, d’autres OS ou 

cheminot gréviste , un peu de cou-

rage !... 



PROCHAINS RENDEZ-VOUS 

Mardi 01 Mai : 

 10h30 - Rassemblement Place de la préfecture 

Jeudi 3 Mai :  

 6h - Piquet de grève Pôle Social 

 9h - AG des syndiqués CGT - Pôle Social 

 10h45 - AG interservices des cheminots - Pôle Social 

 12h - Barbecue revendicatif 

Non le 1e mai n’est pas la fête du travail !! 

Si historiquement, les origines du 1e mai remontent aux évènements de Chicago en 1886 où la grève des 

ouvriers américains pour la journée de huit heures se termina dans une bain de sang, elle masque toutefois 

la place et la responsabilité qu’occupe le mouvement ouvrier français. 

C’est en juillet 1889, afin certainement d’apporter un utile contrepoint aux 

célébrations du centenaire  de la révolution française, que le mouvement 

socialiste international décida de se donner rendez-vous à Paris dans un 

congrès qui sera à l’origine de la journée internationale des travailleurs et 

dont la date retenue fut fixée au 1e mai. 

En 1890 eurent lieu les premières manifestations avec une dimension in-

ternationale dont l’objectif central resta la journée de 8h. L’année sui-

vante, la répression endeuilla cette journée de fête puisqu’à Fourmies, la 

troupe présente tira sur la foule rassemblée  causant dix morts et plusieurs 

dizaines de blessés. Ce drame contribua à donner à cette journée une nou-

velle dimension de lutte et de solidarité. 

A la fin du XIXe siècle, l’enthousiasme 

initial tend à s’estomper. C’est la jeune 

CGT, inspirée par le grand projet de la grève générale et par le désir de 

paix entre les nations, qui réactiva les mobilisations dont 1906 fut certai-

nement la plus grande des manifestations organisées en faveur des huit 

heures. 

C’est pendant l’occupation allemande, en 1941, que les responsables de 

l’état français décidèrent, à l’image de ce qui a été pratiqué dans l’Alle-

magne nazie ou en Espagne franquiste, d’institutionnaliser le 1e mai pour 

en subvertir le sens originel. Dorénavant, cette journée sera officielle-

ment désigné comme fête du travail. C’est à cette occasion qu’elle de-

viendra chômée, c’est-à-dire que dans les entreprises, on s’arrête de tra-

vailler pour écouter le discours de Pétain. Tout est fait pour vider le 1e 

mai de sa substance révolutionnaire et le rattacher aux vieilles coutumes. Ce n’est qu’à partir de la Libéra-

tion que cette journée sera chômée et rétribuée. 

Sachons rendre aux travailleuses et aux travailleurs cette journée qui leur est dévolue. 
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